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DES NOUVELLES DE L'UPA

OPINION

Des compensations justes et équitables, vraiment ?
En octobre 2018, après avoir accordé des accès supplémentaires 
aux marchés sous gestion de l’off re dans le cadre de l’Accord 
économique et commercial global (AECG), du Partenariat trans-
pacifi que global et progressiste (PTPGP) et de l’Accord Canada–
États-Unis–Mexique (ACEUM), le gouvernement canadien a 
promis aux productrices et producteurs avicoles et laitiers des 
compensations justes et équitables. Ce n’était ni la première ni la 
dernière fois que des représentants gouvernementaux – libéraux 
ou conservateurs – utilisaient ce& e formule. En ce& e période pré-
électorale, ce& e notion est d’ailleurs bien ancrée dans le discours 
de plusieurs partis.

Par défi nition, une compensation doit réparer un mal ou un 
préjudice. Elle est juste et équitable lorsqu’elle est empreinte 
d’un souci d’impartialité; elle ne doit léser personne. Sur la base 
de ce& e défi nition et des déclarations du gouvernement, il est 
diffi  cile de comprendre pourquoi, alors que des annonces de 
compensations ont été eff ectuées pour le secteur laitier, les pro-
messes gouvernementales de mesures d’a& énuation présentées 
aux producteurs et productrices de volailles et d’œufs n’ont pas 

été respectées avant le lancement des élections. Est-il juste et 
équitable de traiter ainsi le secteur avicole, déjà déstabilisé par 
les concessions, et de maintenir ses membres dans l’incertitude?

N’hésitez pas à vous faire entendre et à demander des engage-
ments clairs de vos prochains élus.

MERCOSUR
Le Canada a bien peu à gagner, du point de vue agricole, d’un 
accord de libre-échange avec les pays du Marché commun du 
Sud (MERCOSUR), d’importants exportateurs de viandes et de 
céréales. Le gouvernement canadien doit protéger intégrale-
ment ses secteurs sous gestion de l’off re et éviter le piège des 
promesses d’exportations lorsque ces dernières sont, en réalité, 
inexistantes. L’AECG est d’ailleurs un bel exemple de fausses 
opportunités. Alors que des barrières non tarifaires limitent les 
exportations de viande canadienne en Europe, les fromagers 
européens profi tent amplement de leurs nouveaux droits d’accès 
au marché canadien.

Bonne fi n de campagne électorale!  

GYSLAIN LOYER
Président des Producteurs 
d’œufs d’incubation du Québec
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Programme d’aide pour les agriculteurs

L’étudiante de l’École hôte-
lière des Laurentides Émilie 
Campbell a remporté un 
concours de cuisine organisé en 
collaboration avec le Dindon du 
Québec le 25 septembre. Sur les 
17 plats présentés, sa rece& e de 
hamburger de dindon accompa-
gné d’une salade de be& eraves 
et de pommes a conquis le jury 
composé de Thierry Maurer, for-
mateur au Dindon du Québec, 
de professeurs de l’école ainsi 
que de l’équipe du marketing 
et des communications des 
Éleveurs de volailles du Québec. 
La gagnante a reçu des objets promotionnels de ces derniers, en plus de voir sa 
création en vede& e dans le livre de rece& es de son école, à la cafétéria ainsi que 
dans le cahier d’apprentissage du bloc de formation portant sur les viandes.  

Plus d’une centaine de travailleurs acéricoles ont déjà suivi la formation pour 
s’initier aux bonnes pratiques de la production. Entièrement en ligne et dispo-
nible en français et en espagnol, le cours proposé sur le site Internet d’AGRIcar-
rières comporte des activités pour intégrer la matière, des témoignages d’experts 
et des expériences sur le terrain. Ce& e formation a été développée en collabora-
tion avec les Producteurs et productrices acéricoles du Québec et le Centre ACER. 
Information : bit.ly/2QgR2AR.  

Un total de 1 847 personnes ont participé à la cinquième édition du Défi  100 % 
local à travers tout le Québec, en septembre. Porté par 14 organisations membres 
du réseau des Tables de concertation bioalimentaire du Québec, le mouvement 
a été l’occasion d’activités, de visites de fermes et 
de repas collectifs, en plus de la participation 
individuelle dans les foyers. Le 24 septembre, 
quelque 280  institutions ont servi des 
repas cuisinés à partir de produits locaux. 
Amorcé en 2015 aux îles de la Madeleine, 
le Défi  100  % local est devenu provincial 
grâce à la collaboration du ministère de 
l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Ali-
mentation du Québec, de l’Union des pro-
ducteurs agricoles, de l’Association des 
marchés publics du Québec, d’Aliments du 
Québec au menu et de Desjardins.  

Une simple question ou inquiétude mérite a& ention et constitue un motif suffi  -
sant pour réagir. Des intervenants spécialisés sont là pour off rir des services adap-
tés à diverses perturbations : stress, anxiété, problèmes conjugaux ou familiaux, 
soucis fi nanciers, dépendances, dépression, problèmes physiques, réorientation 
à la suite d’un transfert d’entreprise, etc. Maintenant assuré par Optima Santé glo-
bale, le Programme d’aide pour les agriculteurs (PAPA) off re un soutien psychoso-
cial et physique totalement 
confidentiel aux produc-
teurs et à leur famille qui en 
ressentent le besoin, et ce, 
7 jours sur 7 et 24 h sur 24. 
L’évaluation des besoins est 
gratuite et l’accès aux profes-
sionnels est basé sur le prin-
cipe d’utilisateur-payeur. 
Information : optimamedia.
ca/login-client avec l’iden-
tifiant PAPA et le mot de 
passe PAPA2019.  




